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Paroisse Saint Vincent en Val Lamartinien 
La Roche Vineuse (Saône-et-Loire) 

 
Textes et homélies 

 
 
 

Dimanche 4 Novembre 2018 
31e Dimanche du Temps Ordinaire 

Messe de mémoire des défunts de l'année 
 
 
 

1ère Lecture : Livre du Deutéronome (6, 2-6) 
 

Moïse disait au peuple : « Tu craindras le Seigneur ton Dieu. Tous les jours de ta vie, toi, ainsi que ton 
fils et le fils de ton fils, tu observeras tous ses décrets et ses commandements, que je te prescris 
aujourd’hui, et tu auras longue vie. Israël, tu écouteras, tu veilleras à mettre en pratique ce qui 
t’apportera bonheur et fécondité, dans un pays ruisselant de lait et de miel, comme te l’a dit le 
Seigneur, le Dieu de tes pères. Écoute, Israël : le Seigneur notre Dieu est l’Unique. Tu aimeras le 
Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme et de toute ta force. Ces paroles que je te 
donne aujourd’hui resteront dans ton cœur. » – Parole du Seigneur. 

 
 

2e Lecture : Lettre aux Hébreux (7, 23-28) 
 
Frères, dans l’ancienne Alliance, un grand nombre de prêtres se sont succédé parce que la mort les 
empêchait de rester en fonction. Jésus, lui, parce qu’il demeure pour l’éternité , possède un 
sacerdoce qui ne passe pas. C’est pourquoi il est capable de sauver d’une manière définitive ceux qui 
par lui s’avancent vers Dieu, car il est toujours vivant pour intercéder en leur faveur. C’est bien le 
grand prêtre qu’il nous fallait : saint, innocent, immaculé ; séparé maintenant des pécheurs, il est 
désormais plus haut que les cieux. Il n’a pas besoin, comme les autres grands prêtres, d’offrir chaque 
jour des sacrifices, d’abord pour ses péchés personnels, puis pour ceux du peuple ; cela, il l’a fait une 
fois pour toutes en s’offrant lui-même. La loi de Moïse établit comme grands prêtres des hommes 
remplis de faiblesse ; mais la parole du serment divin, qui vient après la Loi, établit comme grand 
prêtre le Fils, conduit pour l’éternité à sa perfection. 

 
 

Evangile selon Saint Marc (12, 28B-34) 
 

En ce temps-là, un scribe s’avança vers Jésus pour lui demander : « Quel est le premier de tous les 
commandements ? » Jésus lui fit cette réponse : « Voici le premier : Écoute, Israël : le Seigneur notre 
Dieu est l’unique Seigneur. Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme, de 
tout ton esprit et de toute ta force. Et voici le second : Tu aimeras ton prochain comme toi-même. Il 
n’y a pas de commandement plus grand que ceux-là. » Le scribe reprit : « Fort bien, Maître, tu as dit 
vrai : Dieu est l’Unique et il n’y en a pas d’autre que lui. L’aimer de tout son cœur, de toute son 
intelligence, de toute sa force, et aimer son prochain comme soi-même, vaut mieux que toute 
offrande d’holocaustes et de sacrifices. » Jésus, voyant qu’il avait fait une remarque judicieuse, lui dit 
: « Tu n’es pas loin du royaume de Dieu. » Et personne n’osait plus l’interroger. 
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Prière universelle 
 

Sur les chemins de la vie, sois ma lumière Seigneur 
 

Seigneur, nous te prions pour tous les morts de notre paroisse que nous avons accompagnés tout au 
long de cette année. 
Essuie les larmes de leurs proches qui sont dans le chagrin et le deuil. 
Donne-leur la force de marcher avec courage sur les routes de la vie, sans la présence de leurs chers 
disparus. 
Si la mort est l'ultime passage que nous devons franchir, il en est d'autres qui se présentent à nous 
tout au long de notre vie. 
Seigneur, au cœur de ces fragilités, donne-nous de percevoir la vie nouvelle qui surgit. 
 
Seigneur, nous te prions pour tous ceux qui souffrent de la maladie, de l'exclusion, ceux qui 
connaissent l'angoisse, la solitude, la dépendance, pour tous ceux qui ont le mal de vivre et qui 
choisissent la solution extrême qui détruit et culpabilise leur entourage.  
Prions pour les malades en fin de vie, prions pour ceux qui les accompagnent. 
Seigneur, répand sur eux ta grâce et suscite des dévouements qui soient dignes de ton amour. 
 
Seigneur, permets-nous aujourd'hui de prier pour toutes les équipes d'accompagnement aux 
funérailles, pour les prêtres qui les guident. 
Prions pour que leurs voix fassent vibrer dans cette église le message d'amour, d'espoir, de réconfort 
que tu nous as donné. 
Et qu'en toutes situations, ils soient dignes de leur mission, que les mots qu'ils emploient soient des 
messages d'amour, d'apaisement, de fraternité. 
Merci Seigneur. 
 
 

La petite espérance 
 

C'est la petite lumière qui brille au fond de ton cœur et que nul au monde ne saurait éteindre. 
Si ton cœur est brisé, malheureux, éperdu, 
Si la vie est triste, monotone, sans saveur, 
Si l'angoisse, parfois et souvent te saisit, 

La petite espérance est là au fond de ton cœur, qui va te permettre de remonter la pente. 
Elle est le doux printemps qui surgit  après l'hiver, 

Elle est la bonne étoile qui scintille dans le ciel,  
Elle est le souffle du vent qui chasse les nuages... 

Si tu te crois sans force, sans idée, sans espoir, tout au fond d'une impasse, dans le noir d'un tunnel, 
La petite espérance est encore là, au fond de ton cœur,  

qui te donne du courage quand tout semble fini. 
Elle est la goutte d'eau pure qui jaillit de la source,  
le jeune bourgeon qui permet à l'arbre de reverdir, 

la clarté du jour, là-bas, au boute de la nuit. 
Merci d'être toujours là, ma petite espérance, tout au fond de mon cœur. 

Ma merveilleuse lampe magique où je puise tous mes rêves, 
 toi qui ne connais pas le mot fin. 
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Homélie du Père Nicolas Goury 

 
Dans notre monde que l'on dit trop souvent à tort sans repères, en voilà bien par ce premier 
commandement que Jésus rappelle :"Tu aimeras le Seigneur ton Dieu et ton prochain comme toi-
même". Quelle ligne de conduite ! Voilà qui donne sens à une vie pour qui sait l'écouter et le mettre 
en pratique. Cela donne force à toute l'existence, c'est un chemin de liberté et d'amour.  
A force de voir associés les scribes et les pharisiens dans les controverses de Jésus, on finirait par 
croire les deux mots synonymes. Les pharisiens constituent un courant, un mouvement spirituel, 
alors que le fait d'être scribe constitue une fonction, un métier.  Et même si les scribes avaient un 
rôle important dans le mouvement pharisien, ils sont présents dans tous les autres courants 
spirituels du temps de Jésus. Les scribes apparaissent au cours de l'exil à Babylone : privés de Temple, 
les Juifs se retournent vers la méditation de la Loi, ce qui entraîne de remarquables progrès 
spirituels. Mais on n'entre pas si facilement dans l'intelligence des Ecritures : un interprète est le 
bienvenu ! Le scribe recevait une interminable formation jusque vers l'âge de 40 ans et l'on reproche 
à Jésus et à ses apôtres de ne pas être passés par là. Qu'importe les reproches, cela  ne les empêche 
pas de méditer les Ecritures comme le font les scribes. A tel point que Jésus n'hésite pas à qualifier 
ses propres disciples de scribes instruits du Royaume des Cieux. L'épisode du scribe "proche du 
Royaume" ne raconte pas la conversion d'un adversaire de Jésus mais souligne que la lecture que 
celui-ci fait des Ecritures est tout à fait acceptable même au regard des spécialistes : il n'est pas venu 
abroger la Loi et les prophètes mais les accomplir. 
Alors, voilà que la question est posée :"Quel est donc le premier Commandement ?". Spontanément, 
nous pouvons réponde : aimer. Pour aimer, il faut écouter. Bien sûr, le commandement est aimer, 
mais au futur, comme s'il nous fallait du temps parce que c'est une finalité. Mais avant de préciser le 
commandement d'amour, entendons d'abord ce que rappelle le Christ :"Ecoute Israël". Israël, c'est le 
nom donné par Dieu à Jacob parce qu'il a été fort dans sa lutte nocturne contre lui. Ecoute pour 
avancer, toi qui en as les capacités, toi qui es capable de Dieu. Ecouter, c'est le seul impératif. 
Remarquons aussi que notre scribe intelligent ne reprend pas exactement les paroles de celui qui l'a 
interrogé. Il reformule la parole de Jésus dans un style indirect alors que le Christ l'adresse comme un 
commandement et non comme une parole d'alliance adressée à un personnage. 
La question de l'amour est au centre de nos préoccupations mais que signifie aimer ? Il s'agit d'aimer 
Dieu de tout son être. Il s'agit d'abord de trouver le Royaume de Dieu pour que toute chose se mette 
en place.  
La priorité du Royaume signifie la dépossession qui dit l'amour. Mais, dans son dialogue avec le 
scribe, Jésus précise que les deux commandements de l'amour de Dieu et du prochain sont un et 
nous savons que s'aimer soi-même suppose tout un chemin. Pas facile de s'aimer avec ses limites et 
ses défauts, ses péchés. 
Pourtant, ce chemin est celui du bonheur car nous l'avons entendu lors de la fête de tous les saints. 
Contemplons la vie du Christ telle que nous le donnent à voir les Béatitudes, confiant au Père quelles 
que soient les épreuves, lui qui accueille tous ceux et celles qui viennent à lui. 
On ne peut pas aimer Dieu si on n'aime pas son frère, sa sœur. Ces deux commandements de Jésus 
ne font qu'un, ils sont égaux, chacun a autant d'importance que l'autre. Il a vécu ce 1er 
commandement. Il a témoigné de son amour au Père toute sa vie et jusqu'à la croix. Il a manifesté 
envers ses frères et sœurs la plus grande preuve d'amour qui soit en donnant sa vie pour nous tous. 
Alors, aujourd'hui encore, Jésus nous le redit :"Tu aimeras le Seigneur ton Dieu avec tout ce que tu es 
et tu aimeras ton prochain comme toi-même". 
Sommes-nous prêts à suivre cette route, voulons-nous aimer jusqu'au bout comme le Seigneur nous 
le demande ? 

"Aimons-nous les uns les autres 
comme je vous ai aimés" 


